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Disponible :
Forbidden Stepbrother
Après un terrible accident, Nell a perdu la mémoire et oublié les deux dernières années de sa vie. Mais aujourd’hui, la jeune femme est déterminée à prendre un nouveau départ ! Pour sa dernière année de lycée, elle emménage avec sa mère, son nouveau beau-père et ses deux fils dans une villa de rêve, loin de son ancienne vie. 
Prête à s’intégrer dans cette famille, Nell ferait tout pour s’entendre avec Kyle et Hunter, ses frères par alliance. 
Mais c’était sans compter Kyle et ses sarcasmes blessants, Kyle et son charme magnétique, Kyle et ses yeux de loup… Attirée par lui, perdue entre sa nouvelle vie et sa mémoire qui lui joue des tours, Nell ne sait plus ce qu’elle doit croire ! 
Entre secrets oubliés, sentiments contrariés et destin capricieux, Kyle et Nell ont-ils une chance de s’aimer envers et contre tous ?
[image: Forbidden Stepbrother ]
Disponible :
Hot Rider
Dee est la fille du président du club des Dark Soldiers, un gang de motards à la fois respecté et craint dans tout le pays. Elle est née dans ce monde violent mais ne s’en plaint pas. Le club, c’est toute sa vie ! 
Sauf que Dee a grandi, ce n’est plus une adolescente et, aujourd’hui, elle rêve de rencontrer un homme qui fera battre son cœur et vibrer de désir son corps. Mais quel homme choisirait une femme qui fait partie d’un gang de bikers criminels ? Et parmi ses frères bikers, qui pourrait l’aimer autrement que comme une sœur ?
De passion en désillusion, de plaisir du sexe à celui du cœur, la quête de Dee s’annonce mouvementée !

[image: Hot Rider ]
Disponible :
Le Coloc – Libre. Fascinant. Provocant.
Ethan est brillant, sûr de lui, séducteur, et surtout, il est libre.

Il mène sa vie comme il l’entend, passant de fête en fête et de fille en fille, sans jamais s’attacher.

L’amour est une perte de temps, seuls ses potes méritent sa loyauté !

Mais il n’avait pas pris en compte le paramètre Lola, sa nouvelle coloc.
 
Française, photographe, fauchée et solaire, elle déboule dans sa vie comme une tornade et bouscule tout.

Entre Ethan et Lola, commence alors une relation faite de désir et de provoc’, entre flamboyance et décadence !
[image: Le Coloc – Libre. Fascinant. Provocant. ]
Disponible :
No Rules
À peine arrivée sur son nouveau campus, Iris assiste à une vague d’hystérie dans les couloirs de la fac. Le groupe le plus sélect du campus vient de lancer une invitation : qui veut tenter de les rejoindre ?
Les membres de la Meute règnent en maîtres sur l’université : tout le monde les connaît, et tout le monde veut en être… Sauf Iris, qui a des priorités bien différentes ! Mais c’était sans compter sur Tucker, le leader du groupe aussi horripilant qu’attirant, qui a d’autres plans pour la jeune fille… Et alors que le bad boy l’entraîne dans son univers sulfureux et inquiétant dont elle ne connaît pas encore les règles, Iris va vite se rendre compte que résister à la tentation n’est pas si facile !
Sera-t-elle prête à pousser les portes de l’enfer aux côtés de Tucker… au risque de trop se prendre au jeu ?
[image: No Rules ]
Disponible :
The Boy Next Room intégrale
Hériter de quatre demi-frères d’un coup, c’est trop, beaucoup trop pour Céleste, éternelle solitaire, qui n’a jamais trouvé sa place nulle part. Envoyée chez son père biologique qu’elle connaît à peine, dans une immense réserve animalière au sud de l’Australie, elle perd tous ses repères. Surtout quand l’un des frères Farrow l’attire, la désarme et fait naître en elle des sentiments inavouables.
River est fascinant. River est en guerre contre la terre entière. River n’est pas pour elle. Mais River est juste dans la chambre d’à côté…
Et les choses se compliquent vite quand on accepte enfin de ne plus faire chemin seule.

[image: The Boy Next Room intégrale ]

Lena K. Summers

L'INCONNU DE LA ROUTE 66

Nouvelle édition
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Prologue
Nolan
Deux jours que je piste cet enfoiré. Deux jours que je le suis dans l’attente de retrouver sa trace à elle. Je me souviens de ce que Logan lui a dit : « Retourne chez toi à West Hollywood, joue au mannequin ou au comédien et oublie ce que tu as vu.  » Il m’a été simple de retrouver la trace de celui que je surveille en cet instant. Mais j’ai besoin de quelque chose de fort pour le contraindre à m’avouer les informations nécessaires à la sauver. Chaque seconde qui me sépare d’elle me met dans un état de rage sans commune mesure.
J’ai déjà souvent flirté avec l’illégalité et je n’hésiterai pas à retourner du côté obscur si cela me permet de sauver la seule qui compte pour moi. Pour elle, je suis prêt à tout… même au pire.

PARTIE I


Chapitre 1
Cassie
– Bravo ! Je suis impressionné par le travail que vous avez accompli ! Je suis certain que nos clients seront conquis !
Ces mots qui résonnent dans la salle de réunion gonflent mon ego au plus haut point. D’autant plus que c’est Connor, mon boss ultra exigeant, qui les prononce. Depuis cinq ans que je travaille pour CD Production, j’ai pu constater que les éloges du patron sont rares. Il faut dire que c’est sa rigueur qui l’a mené au stade où il est aujourd’hui, c’est-à-dire le PDG de la boîte de production la plus prisée de la région. Il a cinquante ans mais n’en paraît que trente-cinq. Je ne sais pas si c’est l’œuvre d’un chirurgien doué ou sa nature avantageuse, mais il en impose. Il a le look du Californien, blond, les cheveux ondulés et rebelles, une peau dorée par le soleil omniprésent de Santa Monica, une carrure de surfeur. Bref, un homme qui a tout pour lui, un physique avantageux et une réussite professionnelle hors du commun. Alors savoir que le travail que j’ai effectué lui convient, ça me booste !
– Merci Connor, intervient Charlotte, en minaudant comme à son habitude. Je ne compte plus les nuits blanches que j’ai passées sur ce projet, mais si le résultat te plaît, j’en suis heureuse et honorée.
J’avale de travers en entendant la vérité transformée qu’elle énonce. Je ne doute pas qu’elle ait passé de nombreuses nuits sans dormir, mais je sais que ce qui l’a tenue éveillée n’est pas le projet que nous avons présenté. Comment je le sais ? C’est moi qui l’ai monté du début à la fin. Je parie qu’elle a plutôt œuvré à trouver de nouveaux amants à inscrire à son tableau de chasse. Charlotte est ma plus proche collaboratrice, mais également une peste égoïste et manipulatrice sans pareille. J’aimerais pouvoir dire qu’elle est aussi laide de l’extérieur qu’à l’intérieur, mais ce serait mentir. C’est même le contraire. Elle est sublime et arrive à hypnotiser son entourage en quelques battements de cils. J’ai été une de ses proies, j’ai été prise au piège de son charme désarmant jusqu’au moment où j’ai compris qu’elle se servait de moi. Il m’aura fallu quatre ans pour comprendre que cette petite brune, qui est une copie conforme de Betty Boop, n’était pas celle qu’elle prétendait être. Avec son visage en forme de cœur, sa chevelure brillante coupée en un carré irréprochable, ses formes envoûtantes et sa voix suave, elle est ce qui ressemble le plus à une sirène. Oh, pas celle que l’on voit dans les dessins animés Disney, mais celle qui séduit les pauvres marins pour les mener au naufrage, au désastre, au chaos.
Alors pourquoi je me tais et n’ose pas rétablir la vérité concernant son implication dans le dossier Flores ? Je ne le sais pas moi-même. Ou du moins, si, je le sais. Dans le bureau, je suis la seule à avoir démasqué Charlotte, les autres sont encore sous le charme. Ils n’ont pas vu son vrai visage et ils prendraient parti pour elle. Je ne suis pas prête à perdre mon boulot, ni à devoir faire mes preuves dans un autre studio. Charlotte le sait et elle en profite.
– Cassie et moi formons vraiment une bonne équipe, renchérit la traîtresse en me décochant un sourire ironique.
Un jour, je sauterai par-dessus ce bureau et l’étranglerai. Mais pas aujourd’hui. Aujourd’hui, je lui rends son sourire et acquiesce d’un signe de tête pour ne pas avoir à mentir à haute voix. Je déteste la femme que je suis en sa présence. Je me sens faible, stupide et ridicule. Le pire combo qui soit dans ce milieu peuplé de requins. Travailler dans l’industrie du cinéma est grisant, car l’on crée un univers à partir de rien, mais c’est aussi évoluer dans un monde où les apparences sont trompeuses, les amitiés intéressées, et les trahisons nombreuses.
Heureusement que les côtés positifs contrebalancent les négatifs. Et ma créativité me remercie chaque jour d’avoir choisi cette branche professionnelle.
– Vous formez un duo efficace, conclut Connor avant de clôturer la réunion. Je reviens vers vous dès que nous avons une réponse du client.
Toute l’équipe se lève après avoir acquiescé et se disperse dans les différents open spaces qui composent notre étage. Nous sommes divisés en quatre équipes et chacune a son espace de travail. Le service communication est celui qui réceptionne les demandes de projets mais également la partie commerciale quand un appel d’offres est remporté. Virginie s’occupe du standard, et Steeve et Gwendal gèrent d’une main de maître la suite. Leur bureau commun est composé d’un mobilier blanc, immaculé, presque médical. Je ne sais pas comment ils font pour rester une journée entière dans cet univers.
Le second service est celui dans lequel j’évolue comme scénariste avec Charlotte. La déco est très girly avec du rose tendre un peu partout, c’est la touche Charlotte, alors que j’ai privilégié le côté cocooning. En gros, nous évoluons dans un boudoir. Nous ne sommes que deux pour rédiger les propositions faites à Connor. Nous sommes spécialisés dans les publicités et courts métrages diffusés dans les cinémas avant les longs-métrages, mais depuis peu nous sommes également sollicités pour des projets plus lourds. La force de CD Production, c’est de tout créer de A à Z. Nous partons d’une idée principale et construisons tout le reste. Dans le dossier Flores, le client nous a donné deux mots-clés : sécurité routière. Nous devions créer quelque chose de percutant et d’inédit, d’unique et qui marquerait les esprits. Un véritable casse-tête quand on sait le nombre de spots déjà existant sur le sujet. Et c’est pendant un visionnage d’un grand classique, alors que je partageais mon canapé avec un bol de pop-corn, que j’ai eu l’illumination. Et si c’étaient nos super-héros qui nous disaient de faire attention ? L’idée a germé et j’ai tout écrit. J’ai répertorié une quinzaine de films avec des héros forts que tout le monde connaît et j’ai imaginé une mise en scène. Superman qui apostrophe Batman en lui disant d’être prudent vu qu’il n’a pas de superpouvoir, puis c’est Thor, Aquaman, Captain America et toute la clique des Avengers qui demandent à Iron Man de faire attention quand il ne porte pas son armure. Je sais que le budget risque d’exploser, mais je pense que les acteurs accepteront de participer à ce spot qui leur permettra de gagner une cote de popularité énorme et une visibilité nationale, voire internationale. Je suis fière du slogan que j’ai trouvé : « Nous ne sommes pas tous des super-héros, restons de super conducteurs. »
Si mon idée est retenue par Connor, c’est le service graphique qui entre dans la course. Il crée à l’aide de dessins un support visuel pour convaincre le client. Et c’est exactement ce qui habille leurs murs. Quand j’y passe, j’ai l’impression d’entrer dans une B.D. Les dessinateurs sont nombreux par rapport à notre équipe. Ils sont cinq : Erin, Elliot, Esther, Edward, Edwige, ce qui leur vaut le surnom des « Cinq E ». Ils sont unis comme les doigts de la main et réalisent des merveilles en peu de temps.
Une fois le client convaincu, c’est au tour de la dernière équipe d’entrer en jeu, la production à proprement parler. C’est là qu’intervient le plus souvent Connor. Il réalise et dirige l’équipe lors des tournages. Je ne pourrais pas dire combien ils sont car pour chaque projet, une nouvelle équipe est créée composée de prestataires que nous embauchons selon nos besoins. C’est Connor qui la compose et cela peut varier de quatre personnes à une bonne vingtaine. Il nous arrive par moments, à Charlotte et à moi, d’intervenir quand il faut réécrire une scène ou faire quelques modifications.
Jusqu’il y a un an, j’adorais partager mon espace avec Charlotte. Cela me motivait, aujourd’hui je grince des dents.
La raison de mon changement ? J’ai découvert la véritable Charlotte, celle qui n’hésite pas à tirer la couverture à elle pour briller, qui écrase ceux qui l’ont aidée pour les surpasser, et qui pique les petits amis de ses copines sans aucun scrupule. Prétendument, elle ne savait pas que je sortais avec Dean, alors que je lui en parlais tous les jours ! C’est vrai que des Dean, coursier et qui vient deux fois par semaine dans notre bureau, c’est ultra commun ! Quand je les ai découverts dans les bras l’un de l’autre, allongés sur mon bureau, j’ai craqué ! J’ai hurlé à m’en casser les cordes vocales, j’ai jeté tout ce qui me passait sous la main et ce sont les Cinq E qui m’ont empêchée de finir derrière les barreaux pour crime passionnel. Se retrouver enfermée tout le reste de sa vie pour un double meurtre à l’agrafeuse serait à la limite du ridicule. Le pire dans cette histoire, c’est que j’ai été plus blessée par la trahison de Charlotte que par l’infidélité de Dean. Tout le monde a plaidé la cause de ma collaboratrice, me convainquant qu’elle n’avait pas dû le faire consciemment, je me suis laissée avoir et seulement quelques jours plus tard, j’ai entendu une conversation entre Charlotte et l’une de ses amies alors qu’elle était au téléphone dans la salle de repos et qu’elle se pensait seule. La véritable Charlotte m’est apparue : moche, vicieuse, mauvaise. Elle avait tout programmé dans le but de me faire mal voir de Connor. Elle n’appréciait pas que le boss me félicite au même titre qu’elle et elle espérait me faire virer après ma crise. Seulement, Connor n’en a jamais rien su vu qu’il était absent pour cause de tournage. Je l’ai confrontée en lui disant que je savais tout. Sa réaction a été étonnante puisqu’elle a éclaté d’un rire cristallin en me précisant que personne ne me croirait, que tout le monde lui mangeait dans la main, et que je n’étais pas la première à vouloir la faire tomber. Son visage a changé en l’espace d’une seconde et elle a fondu en larmes au moment où Erin et Esther nous ont rejoints. Elles l’ont réconfortée alors que Charlotte soutenait mon regard. C’est ce jour-là que j’ai compris que l’on ne me croirait pas si je venais à dire la vérité. Et je ne veux pas perdre plus que ce que cette femme m’a déjà enlevé. J’adore mon travail, et même si les conditions m’obligent à la côtoyer, je ne suis pas prête à devoir sacrifier cet aspect de ma vie.
– Je suis certaine que l’on va avoir un bonus, s’exclame Charlotte, me ramenant au présent.
Elle sourit et ajuste son maquillage, ce qui m’agace royalement. Je tente de maîtriser ma colère et prends une profonde inspiration
– Ça ne te gêne pas de t’approprier mon travail ?
– Non, comme le dit Connor, c’est un travail d’équipe. Il n’y a pas d’individualisme chez CD Production.
– Peut-être que la prochaine fois, je te laisserai monter le projet de toutes pièces et que j’en récolterai la gloire, dis-je alors que la colère gronde en moi.
– Essaie de faire ça, tu auras une belle surprise, répond-elle en continuant de se maquiller dans son miroir de poche.
Je n’invente pas la menace dans sa voix et je sais qu’elle est capable du pire, alors je me détourne et ouvre mes mails en mettant mes écouteurs sur les oreilles.
C’est le moyen le plus efficace de ne plus la voir ni l’entendre.
Je consulte ma boîte de réception depuis quelques minutes quand je découvre un message qui me redonne le sourire.


De : Keithsuperstar

À : CassieCDProduction

 

Salut ma belle,

Je viens d’obtenir une invitation pour deux personnes pour une soirée privée à Beverly Hills demain soir. C’est le genre d’opportunité qui ne se refuse pas et qui pourrait me faire connaître du beau monde. M’accompagnerais-tu ?

Je t’embrasse,

Keith



Voilà ce dont j’ai besoin, une soirée avec mon amoureux loin des manigances de ma peste de collègue !
Chapitre 2
Cassie
Le lendemain, j’ai le sourire rien qu’en pensant à la soirée qui arrive. Cela fait une semaine que je n’ai pas vu Keith et cela devient habituel ces derniers temps à cause de sa carrière. Si j’habite à Santa Monica non loin de mon emploi, Keith réside à West Hollywood, à proximité de la ville qui le fait tant rêver.
Keith est mannequin corps, c’est-à-dire que tout le monde l’a déjà vu mais personne ne connaît son visage. Il a participé aux plus grandes campagnes publicitaires, posé pour une multitude de marques de parfums et sous-vêtements, mais à son grand désespoir son visage est inconnu du public. C’est une grande frustration pour lui et c’est pour cette raison qu’il tente de percer comme comédien depuis quelques mois. Nous nous sommes rencontrés il y a six mois de cela pendant une avant-première. Le courant est tout de suite passé entre nous et nous avons discuté pendant des heures, oubliant la projection du film. Je ne savais pas qui il était avant que l’on se retrouve face à une de ses publicités. Il m’a alors avoué son boulot et comme je ne le prenais pas au sérieux, il m’a prouvé la véracité de ses dires de la plus évidente des façons. C’est ainsi que j’ai fait la connaissance de son torse et ses abdos. Et je mets au défi quiconque de résister à cette œuvre d’art. Évidemment, ce n’est pas que la perfection de son corps qui m’a séduite, même si ce grand brun aux yeux bleus à la musculature idéale possède les proportions parfaites. Mais Keith n’est pas qu’un physique, c’est aussi un homme cultivé, intéressé et intéressant, attentionné et attentif. Bref, depuis six mois, je vis une relation heureuse. Bon, si je suis totalement honnête, il y a quelques couacs dans notre histoire car Keith est également un homme buté et son ambition le dévore. Il veut être enfin reconnu et pour cela il met toutes les chances de son côté. C’est-à-dire qu’il assiste à toutes les mondanités possibles pour faire grossir son carnet d’adresses et il respecte une hygiène de vie très stricte pour conserver son physique au plus haut niveau. On peut donc dire que les sorties en dehors de ces soirées show-biz sont rares. Je sais que ce n’est qu’une période, qu’une phase, et qu’une fois qu’il aura obtenu ce qu’il veut, je retrouverai l’homme qui m’a séduite en quelques phrases.
Je soupire. Il faut parfois quelques sacrifices pour arriver à son but.
Je me place devant le miroir de mon dressing et m’observe en grimaçant. On ne peut pas dire que de mon côté j’ai le physique des filles de magazines. À part ma chevelure blonde, dont je prends le plus grand soin à cause du sel omniprésent dans l’air de Santa Monica, je suis une femme lambda. Je mesure un mètre soixante-cinq, ce qui me convient parfaitement car je peux user et abuser des talons hauts que j’aime tant et qui permettent d’allonger ma silhouette. Ce qui n’est pas négligeable vu les rondeurs de mes fesses et de mes hanches, héritage familial d’après les propos de ma défunte grand-mère. Je récupère ma robe de cocktail bleu électrique qui fait écho à la couleur de mes yeux et la positionne devant moi.
– Suis-je d’humeur bleue, aujourd’hui ? me questionné-je à haute voix.
Je sais que cette tenue met en valeur mes atouts. Son décolleté, en V mais pas trop profond, attire le regard sur le haut de mon corps. Entre mon port de tête et le galbe de ma poitrine, je ne serai pas ridicule au bras de Keith. Mon amoureux aime mon corps et me trouve merveilleuse quelle que soit mon apparence. C’est surtout le regard des autres qui me gêne, j’ai parfois l’impression d’y lire : « Mais que fout-il avec une nana si insignifiante ? »
– Mon choix est fait, ce sera la bleue !
Alors que je m’apprête à prendre la direction de la salle de bains, le bip de mon téléphone résonne.


De : ConnorCDProduction

À : CassieCDProduction, CharlotteCDProduction

 

Charlotte, Cassie,

J’ai une bonne nouvelle à vous annoncer : notre client a adoré votre proposition ! Nous avons déjà pris contact avec les acteurs pour obtenir leur accord.

Pour vous remercier du travail remarquable que vous avez réalisé, vous pouvez vous accorder un long week-end avant une reprise intensive dès lundi matin.

Je ne veux pas vous voir dans les locaux avant quatre jours !

Connor Davenport

PDG de CD Production



Je ne peux m’empêcher d’exécuter une danse de la joie totalement ridicule, mais tellement libératrice que je finis par me laisser tomber sur mon lit en lâchant un cri de joie. J’avais bien senti l’excitation de toute l’équipe aujourd’hui au boulot. On était tous à l’affût, actualisant régulièrement notre messagerie, sursautant à chaque fois que les portes de l’ascenseur s’ouvraient. Mais Connor n’est pas apparu et ne nous a pas contactés avant ce mail. Je pensais que cela était signe d’un refus, mais je me suis trompée !
En plus des quatre jours de repos qui me feront le plus grand bien vu que mes dernières vacances remontent à une éternité, je vais pouvoir profiter de la plage ! Vivre à Santa Monica est un luxe que je n’exploite pas complètement par faute de temps. J’y habite depuis le décès de ma grand-mère. Elle m’a légué sa maison en précisant à mon intention : « Fais-la vivre comme elle le mérite, mais ne cède jamais aux vautours et conserve la magie qu’elle dégage. » Et c’est exactement ce que l’on peut dire de cette villa isolée dans une crique méconnue. Par moments, j’aurai presque l’impression d’être sur une île déserte, mais le bruit de fond constant qui agite la ville et la jetée mondialement connue me rappelle que derrière l’alcôve dans laquelle se trouve mon logement, la vie est bel est bien présente.
Malgré les années, ma grand-mère me manque toujours autant et, en dépit des travaux effectués dans la villa, j’ai toujours l’impression qu’elle va débarquer dans une des pièces comme elle en avait l’habitude. Elle était originale, un peu folle et tellement vivante que sa perte m’a mise KO pendant de longues semaines, jusqu’à la lecture du testament. Elle me connaissait mieux que personne et elle a su trouver les mots pour me relever, alors je fais ce qu’elle m’a demandé. Je vis et je fais vivre « L’Ambre ». Depuis plusieurs décennies, cette villa porte le prénom de ma grand-mère et je suis heureuse de perpétuer son œuvre. Elle rêvait de vivre dans la nature, alors, j’ai fait tomber quelques murs que j’ai remplacés par d’immenses baies vitrées. C’est le cas dans la chambre principale, et j’ai une vue directe sur l’océan. Il n’y a pas à dire, se réveiller chaque matin avec cette vue, ça n’a pas de prix. La maison est composée de deux étages. Un coin jour très spacieux, au rez-de-chaussée, qui comprend la cuisine, le salon et la salle à manger, et un coin nuit, à l’étage, avec ma chambre, son dressing et sa salle de bains, et la chambre d’ami que j’occupais lors de mes visites pendant mon adolescence. Une immense terrasse prolonge l’espace de vie et donne aussi sur la plage. Il me suffit alors d’emprunter une volée de marches pour fouler le sable blanc. Ce côté de la villa est l’aspect sauvage qu’avait ma grand-mère. C’est ce qui rend cette maison si unique à mes yeux. Alors que je me perds dans mes souvenirs, un bip retentit et me ramène à l’instant présent. Quand je découvre le message de Keith, je souris.
[J’ai hâte de te voir.

		Tu me manques.]
[Moi aussi.]
Je dépose mon téléphone et me précipite dans la salle de bains pour prendre une douche et rejoindre mon amoureux.
***
Je finis d’appliquer mon mascara et m’observe dans le miroir. Le rendu est comme je l’espérais. Avec les années j’ai appris à apprécier mon image. Alors qu’adolescente je me rêvais brune, grande, élancée, des yeux noirs, aujourd’hui j’apprécie le reflet de cette petite blonde résolument féminine et à l’œil pétillant qui rappelle la couleur de l’océan. J’ai des défauts comme tout le monde, mais j’essaie de les faire oublier en mettant en avant mes qualités. Le monde du cinéma dans lequel j’évolue est impitoyable, et il est peuplé de requins. Ils sentent la peur et la faiblesse plus que quiconque, alors si je ne veux pas me faire dévorer toute crue, je dois être sûre de moi !
Et puis, comme le disait mamie : « Il y a suffisamment des autres pour te faire des reproches, sois ta plus fervente supportrice ! »
Après avoir jeté un œil à l’espace qui m’entoure, j’envoie par la pensée un tendre baiser à celle qui a su m’apprivoiser le plus naturellement du monde. J’arrive dans l’entrée, récupère mon boléro, chausse mes escarpins jaunes, attrape ma pochette qui contient le minimum vital – ma carte bancaire, ma pièce d’identité, mon téléphone et un gloss – et saisis les clés de ma voiture.
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